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«ÜM W' UêaÙtÊte éê I^Jtmpirt AU$mand 
e^mmnt»i lm  » r«»m m AlMe»-Lc»r*
2 ‘5 L «P ~ * ÿ ltinrfSSÿGrtpit î« koiÏÏ“n?i
v«în>i qut f  Toat fàa m&Q(Tuer iT^tn r«̂ pan- 
«ia#« e«* joart-ci.

UME Ex e c u t i o n  CAPITALE
BmsBcob. 9§f*vri«r.~ L’exécuUon «le 1»8- 

natiU Clémuit-on a «u lieu c« nitiUa, devunt 
1« Mr(« MéMM é9 }• priflon d« la botte.

CUtMKoa. wprlu de justice de U «•  
p4e«, «TtU tKiMlDô nn cuHivat«ur sur un 
chemin el l'â ntit dé^uiUé d'uae cerUine

"T & iU e x ,  venu llier avitc troi« uides, • 
CÉ matte à quatre licure», Uvrtt>M)a à U 

tfar* du buisde jublko. k  dnq hourea truis 
«(u*El», réahnfiiutl éUàit munté.

.«uelque* Initant* auparavant, M. MnsM, 
uroeat général, le juge d’intlraclion èt Mn 
«rrafliar A  )« ronmüKsaire central b'-'? *' nt 
i^adn» duns la cellule du ct̂ ndaiiin̂ -.

«'.lémencon.flu ■> L-mjours ••t* ih'R clirnî 
•juoiquü j>»n» illusion, donnait '>Hn jotumeil 
pfüÎQüd. On a eu Hue A l AveiU.T. II a en- 
landu WU9 grand tronli)  ̂ h  m^u'hlnt lui 
anoMcef que aon i»ourvol avait <'-t4 et

mt |«»«
.U‘s uxi>i- 

la luesbc vt a »>té
livré ù l'K«-üle lie m*Vlw:iiiô |> 
riences. Huis U a ussiaté ù la 
remU * M. I>ibW. qui n procWé A la to. 
Jette danu ie -̂reffe <Iq la prinin.

lul prûMiituit le cLri:>t quM a W iy

F û t !  K r a i t  T è lé gn p lü iiu c i
9tn0tf^rr4S'-»»dnMts icéet»uM

P T M I i L Ï S
R e l t - a i l e *  O u % t ‘ i é i * e «
Kn France U pétition qui a élé rappelée 

plus haut bit büivlc de propoëUtous tea- 
danttu m4aM bat Tne dea phia impor
tantes estcelle que M. Nadaua, avec plu- 
sieufa hotuu)er< politiuuea de marque, 
m'éaenfa eu M- Nadaud poBaltd’a- 
i>ord le priiteiM de t'obilgatiou : «  Tout 
ouTrief {ravaiU:int iKMir gagner »a vie 
comma sintute «itlané devra fàiic partie 
derinslilution, eteu aubir toutes iwobli- 
«aliona. »  lleteiiue de au oenliraes pyr 
jour Hur lea salaires, doubleineot de cette 
somme Twr nno égale contHbotion du pa
tron et do l’Htat. nécesKité pour chaque 
i>alrou de teirir un rùle 4ea iouméea avec 
lea prix et lea pro<lnita, décUratiou au 
Maire, qui dressera les rôles nn lieu et 
plaide den patrons illettrés, paiement de 1a

de 1« iiK'ilir do lu a-nlc
\ i U\

in|tli50 .
rien ui;x oiit'Hiit« [mr upplicatiuu des 

idées dl-lauteur surin tranHniissiou <lii 
capil»il pal Jn-iil;i;;o,(elle'ü sont l«w grandes 
lignes dc cetle proiMsilimi. l^sdifli<'uU<^ 
d’applicntion xinlDvidonles.ollos n'ctuii-ul 
pas rés')lue-> l.i projkjsitiou inAme. 
<iui pourtant J'it ex^minoe p r  une cyui- 
uiissiou sptS'ÎHld, ot n'al>outii point.

• l.a coniMnaiiion iU'‘i>a>,<ail «̂ viib’ui- 
uienl lo lmt«|UO s'étuil Iixé r»oiiauteur. 
Avec iiicentiiuospai' .juuretnno moyenne 
«le iKli) jours lie tiavail par an. clincun dos 
avants droit so int constitua entre ‘.‘ '*et 
■V) ans nn i-upital do lo.UNi fr., lui 
r.int à partir di* la .‘ .•i'' uuute un levonn 
viajjfr de Hh:» tV. anvin>n. i(uo l «ni re- 
l)roclia surtout û la pi^oposition dan;< lo 
’arlement, ce fnt moiu» d avoir engagé

uou, aau* duuta, niâia 4vi4AUUuaul auc la 
paaâivité de l'ouvriér, I la iS oM  ^  l'ou- 
^rier» manquant d’énirgie n g r  demander 
lu retenue, oégl^^n <U a’v op
poser, qu'en un mot iL laisa^ fate. Sans 
entrer w a  dea eoMid4ratUM Juridiques, 
je ferai simplement obbervar que la coo- 
aantemant p rM n é  dt Mt ià
nne nouveauté heurtant lea taee» généra
les remues en matière (k droit moderne : la 
présomption légale te fb«do n  effet sur 
le conaentmient général, aur «las circoua* 
tances de fait Indiquant -ciairttneMt l'in
tention, teln ’iBt pas Uoas. iJf^iUems. A 
uu autre point de rue, 11 faut donner aux 
réformes un princii^ actif, Vactiou de 
l’Rtat m  rinittattre nrivée. mais poor 
qu’uoe œnvre soit vitua U faat «a  rassort 
vigoureux.

Du reate aup^uus 1 id«:c Uila  ̂an pra
tique. L'ouvrier,qui a tacitement consenti 

la retenue, sera maintes foi* tenté de s’y 
soustraiie, el il s y soustraira certaino- 
mcnt en cas de maladie, Je chùinage, eu 
cas de besoin pressant. h>père-t-on qu'il 
mnnlfcsfera, uno fols pnsse le momeni  ̂
critiqno, rctle éneryiu. o:lle inltiativ'.* ''V" 
qu'on rej-relto do uo |>:ts trouver Dulin.ii-I j,, yin)‘,r

'ûu I- u ;-L\ r.ti : 1 »* ‘CUII.-III, \.v iiiiiiiuitio un*uii «.-ujeinu
Lî-nlu (ïjrUûiîfl fur 1̂1 ulaiidif lv le priucii»e de l’«ihligntio»i que de n’avoir 

L-instifnt J-aiiwi û l" lombail .ous le | pJS été iirécccl.-o ilo calcul» !iu moins ap.
Ip.ioxinndif**. (>n Ini r«‘prooha également 

Ls eorpa. t|ui avuil été ê̂clillulî  par l'l-lc<.)lc ! d avoir {luru. cu >>«jltii’itaut une cruallf̂ u 
de inMecino, a élé transporté imm-̂ .liateuK’ut, nouvelU*, m.Voinialtre l’existence del’lns- 
-*11 oiiooUi'fe, cou/onj}v‘Ui*>nt au Jé»ir exprimé) existante de la Ounse natio-
l»arC'éu>cncon. 'ual.‘ d«'A relraites. » t>>. réflexions se tit.ii-

iveut dan-J r*“SiK)sü «jiii pré»***»!*» nno ré- 
i« enlo pr-*j«»sili«>H «le M. liérard. dApnt«‘ .
, I>a h^tiislnturi-adHclle a vu déj:\ en «-liet 
: piusienrs itro|KiRlii..us qni ti*moignout des 

UN SNFA.NT ÉTOUFFÉ PAR UN préoc<'upatious iln jonr. «‘t pnr l(‘S«iuelles 
CHAT. — HruielKÿ. ’Hf^vri.r. l'n niu.«iix jon s’«‘rtorcp «1«- lixer tl«*s idées vagnemenl 
iiuittienr a en lieu avant-hier 1 exprimées dans iirouruniuies «•lecto-
«bansHM de l’erverucre» u KOrlHH;k.
,:hjil||rii»p^nuur l« j«rc(i«uoa m   ̂ llCranl, soul v.-
S :ï ‘d fS 2 «.d - ï ïr - c i\ 'S . ‘  ,-0l»nv6m e„U
«{UlrfqaM Bliauttfs nprt 
■ jr iU

plus récemiucnt encore celle do .\LM.du 
Uamel. Le «iavriMn, etc...

(k;tte dernière a pour bul laconsliltUioii

SUICIDE D'UN SOLDAT. -  l'^ii», >8 lè- 
vrter. — L'ordoAoaace du géu«ral Km, qui 
«itait vaau à Paria aant pM-mlüiion, po ir r'*
(nwverfea «wienae mailreisea fail infuser 
tendant toute U nuit dernière, un paqu«H 
«Tallumeltea delO cvntimei duns un Itlro de 
•:aN et oc maUa cn '̂éve liant, il a aval»' celte 
liarribta mixture.

il M éta tiankp4.rt«lùl li«|>ital ijun» un état 
.l-:«e»pér<.V ^ _

NottYOllea Btnngèrea 
U  ven(;eanc8 de GhûUaume

Berlia, •.'8 f4vti«tf. — L’euipereur R fail w«. ------r -s —
d^anar «ox priLctpaus uàicli.nda «I hOk-. -'omeiits sont cireitués |Mr retenue sur

, r.. ..- A ......I*—  ,......... - sou salaire, a moins uuil ne s y oppose
par déclaration deraut le juge de paix. Le 

' prélèvement sur le salaire est de 0 fr. (t.') 
- - r -  , . . - au niinininm. I»e son c«ité le patron est

1er a ét̂  le premlw av|»4 tcmi, si l’ouvrior est assuré, toutes les

, a s s s ; , . ï ; ‘ S W M r Ê r
tion suivante ; puisse en généial d«‘jn»sser 0 fr. 1(J par

A i»artir «lo luurdi h niar:̂  W.H, ù huit J‘ "

rètraites pour la vieillw*e, et '*ervanl de<» 
pei^iivis nux travailleurs valides, à par
tir d’nn certain âge compris entre .'>0 an.s 
el ün\, ainsi «lu'anx travailleurs mis par 
dfts inlirmit'H dain̂  l'imi>osail>ilité de ga
gner lenr vi«'. I a  principe fondamental du 

e-4t !•> Hiiiviiiu: l'assurance du 
lra\aiilem- à la nouvelle caisse est libre, 

lt consentement est présumé, et les ver-

six haum da aoir, Hailkt s'esl écrié an bor- 
teal du cablMt de II. Laftand : • mon 
procét 9oui aurtt U ru6an d« la Léaion 
â'honnêur. Vowi m'nvez fait photogr<t^i9r; 
il faudi't quê j*  mêlle mon < paiarôph^ » 
<ur Vun dat portraits qu9 vont gatiUrcz e » 
touvanir da mou a

U noua revient gue Baillai le aarait vanté, 
étant é Looa, d'avoir tué qaakqu’utt é Wria. 
Est-<}e vrai f... (>  qu'il y a ae certum, c'est 
qu'il a fait son tour de France.

Quaat à aon ancien compagnon qui vient 
de aa faire arrêter dana la câ t̂ale, le parquat 
de LUlrt n’a encore reçu annma nonveile lnté> 
reaaa«te ooneeraant la commiaaion rogatoira 
qal a Aé adreasée anasltét dn parquet de la

TIRAGES D’OBLIGATIONS
V ille  fie L ille  t »A O

Lo samedi fnvrier à neuf heures du ma
tin, a au lieo, é l'IiOial do ville, le tirage daa 
übligatioDa de la ville de Lille 1«X). A c» 
tirage U a vk; extrait do la rouo les auméroa 
fcujvaota :

/I ej-t roml‘Oursa1)le par 

71 ti-t j'’>nl>our>:«lilc par
renient en lui, el «ju il provoqui 
teuue ? Voilà une grosse pierre «l’achopi ''- ! 
ment. C"n'«îst pas la ><t'nlo.

Si i onvrier »st librr*. I«'iwlron ne IVst | 
dn tont; suivant le hnn jdaisir «le

lA'sauiui^wye.'*!'». 
•ii.lG'.t Vi.H8Ü 'ihSii
\wï i.uou r

i;»::

('onvrier. il e-̂ l d'off«'olUür ii 
!< v̂enient d'imporlanco vaii.r' 
propi'i's ressources. Lo princi 
anco obligAloii’e peut être «

lOtl.Hjî
■'■ni / <««)i>t r«'inhnursalil«-!» pnr.jn<>ff. 

l,'’Mnii.ii.iro8\M.r/U l-.w.ü-W 11«,I7.1
;!'.vk;
} . ;a  b;,(NH -.;wi ci/M so»i

'iii))Our>.ubl'‘rt )-ar iW fr.
loi gén«‘mle inspirée par i inlelligomo i !>.« numî ron r»ü,:ïn kkMU'} mu.:W» W mi) 
plus ou moins oxa«'te de rinlériit >“«'ial I i ' , l  ^ 
l>eut restreindre la )ii>€ité de ctiai*nn. uj II-; ' ii.ijk; 10r*,nH
une sorte de contrat «mi sulK»rdonii«* liiJ.iyi
ohliitalioiis assnm(5cs par nno tw^iwiw i H'i.'.y’? “° ” l rniil«.af«.-il.l9. [lar v 
privée à rarbiti-aire tl uno anti-e |HM-s<tinie 
privée me parait n̂atlln̂ ^&̂ blc, cuiilrain- 
aux principes foiulamcnlaux el ilan̂ t*- 
reux. K ir lj» ! le.> jwtimus u’ainaïoiil )- i' 
de (teine. pii opposant simplt-menl lat'<jr«'e 
d’inertie, à faire éch'iuer une loi de cnili' 
natui*eqnilesconlrarierait. Sans hi viob'r 
ouvertement ils sauraient bien s'arranger 
IKtnr n'admetti-*' que des t̂ 'â •flillours non  ̂
as.snrés, et pour se soustraire aux charges ; j.,,

Chronique locale 
R O U B A I X

hué k'ua vice de coulmctiua dans la 
uinéa.

Ce aont lua voisina qui aa sont rendua mal- 
trei du feu; l'IuiotiiiUe apparUenl à M. 
Lambeau, demeurant ras Sainl-Anloine.

Lea dé^U aont évalués à &0ü fr.

Una arreatation rus Arehlmède. La
Mice a procédé à l’urrealallon du nunim̂  
Julea Kaaaon, ûgé de ID ana. daiueurant

. .  de Si ans, sans domicUe üxe, a'eat affaiaaé 
Grnnde-Place.

l ’n agent appela ud médecin qiU le Ût ad 
meltre d'urgence i  l'IIùlel-Dieu ; mais lé, oi

Oon i  la caiaae det Eooiaa. — L.» caiaae dea
tÀ>>lea de Ruubaiï, Tient de r«ce\oir é Hlw da 
«lou. de H. FhlMNirg. oivociaot Uraada liaa 14,

compter U baaaula aatonaUqae. peu gra^  U aal 
mJ; maia dont fl faal loalr compta, eaf toat géae

^  ?rwoS? iSîl'^aa »«>iue aaaat

daui. Iroli ou mta. qi»Si Iniin p.rt«» p W u . 
«  mia. Itmia. Uu «lul »ulcli« lA M.irt » » I

•!<»•»>• iu m *»™ ;. U
.0 moli», îu ou. de» voyM«uit mtniiu«iil taur 
inin. ou. 0.  qai •«! Plm (rl)aiOl. ilu. 1« Utio* 
preun»! du r.Uid i  Toureoiuk'. U  eomniuU œiH 
c i.  > »  lo wmiik de la di.u»»».

.ù!ri’&.*!rMmiS;o.“ «*iS“  OT lîto
lou«>, plui loonU piu(«rtdei fol. q»o lee qu.ie. 
li eu rieulle qM l» .oyw.u" 
vna eu UU el ea <|aau a a» pMtecI dea*e»lt« 
n’eo/alaanl la «Uf U éabaüa.
£aaore faaUi aa'Ua ataat pria daakfOM «agr»* 

aaalique afaat d« •'aranturer.
Ouuit à U sorUa da U gara «dia ■'«Saetua tanM 
ir VI cOlé. laotiU parïaulra. a..aTantparpla- 
«ara cOlte. ee qai auéua oe réaidtal qoa daa pa- 

.aola ou (BiU atteadeat eacora à una porte, nn 
qiiaH «ITieura aptéa «pie U paraonBa attendue eat 

par l’aiiUa.
Maia r«ceèa da U gara aat fatiU aa aolna.

e comiuuBiauie* doaUaèaà ètredie-

Combata de coqs. -Uaiiur Kdiiioiil
.ib.̂ K-lki'à l'atiatiii Ci-liiii.ii'( 1>«itii.lia.1". 
k' Lilk. a rhoniKiir«iHirurui'T le imUie «| 
lura cUtri lli .ujoerl'liai diiiuuciie uue

M IR E IL L E
,iu cUaulowib Uruiuéc. 
HH fût <liiiie« cl {liirruméi-

Ctiroaittue colombophile. — 1

c de PEapierre. — 1

il' la loi. Les [»alrous consciencieux 
bienvoillanf-^ seraient dni>es d«H aut 
el leur loyauté ne seniil pour eux qu’ 
ftonrce d'ennuis.

l>ji (lisi>ositioii rclativo anx onv» 
étrangers prèle aussi beauronp j  lu 
(ique. l.es auteurs se Uélemleut d'ai 
Voulu fraïqver les élningers «l'une Uxo. i gj^g de d 
Aiors. les versomenlsdo (M<»c. p:ii'"ii- 
rler étranger, représentant le maxiuiniii

Epuration des
adjudication *l-‘s tmvitux de «onKlructifin d 

' ilrrantHtiou l'nuiont d«i l'usine
do Grirtianpoat, aura Ht-n le mnrdi 
IroU h«*ur«‘a d(> i'nnri s-midi. dans l'uiu* dot 
ville..!.'nt.'»ti*I-('e-ViIl«».

O r iravHux aont •̂ iiluûs coianie U :$iiit : 
Ktilreprisf : ltedr<'s>«îiueut de l'Ivsi'ierro, 

....■ - ft HqiiedHc s«ju» ln clic-
I w yi, - 1 
•onnerlcH, ch., «Ws Iihh- 

“  ■ fr. V»

viulion llu cnrrien et aquedm: 
min «l iiitép't voüiama yi. 

’l'ernàŝ Pmcnf'i, ii: 
itliün,

"« Ivlicilatiuiui |fOUr 
lit r«wj»orlo-t. 
iloruit re fi|*o»iU> .. 

MM. Ilooaiil Cl CniUe

.. wioiû l’hul «liiii»iieb<‘ ti»r 
u Cklttiuiiiol de

Coiuumuicatioon iiiiintrUiili!-'.

«le Ih contri1)ution palrotialo. aer«»nf t*'' 
intégralement dans la caisse du pair«'n 
occupant des étrangers ; c'ühI ce derniur 
qui sera frappé, qui n'aura pas môinc la 
ressource demj^cher les ouvriers do 
»-assarer, coinme i».ir r» le faire plu,', ou . „
moins ouverlement un autre patron. llivi,.in« i,il»jtud« «p., ..-u»o..=vw,, 
n’y aurait peut-être pas graud mal, si ; üla. C'est celle qui consiste, pour choque rh f̂

C'iiitii.nacnii'iil pruvisciro à lî anur,
« ;:(uliünii0iu('ut diiUnitit'à louvuir, /iJ<Jlr.

UiM> \iolllo  habltndp qu’il tMiit

11 exlxtiMliins l<.‘-i ffliuilleâ de Ituubuix, uc 
! tranHmet do pùi

æ S i r O U R O O I N G
C O N S E I L M U N I C I P A L

K . V l ' H O K X

it>t» Î iauti iitni, a* . Uia* ^ «81 (Wlie qUl COnSl̂ K■. puur ue iriiri
iMr ce moyen la concurrence faile par ■ d<» ménage qui a l<* aoucl d<» la propreté et de i 
les ouvtlei-s étrangers aux natlonanx h annlA d«»« aiens, à faire blanchir chaque 
pouvait ctre restreinte, mais, outre.'»nn^e nntévieur de sa maison an lait de t jç notre hmorable cUlègoe, M. Ta«*.
itu’iinf» t<>llf> <ii ellp t)ai-:ilt inst  ̂ i chaux. Cette habitude eat dea plua recou-| votn* (ntnmiulnn d«< (lî tniDs «le fer s'eat préoc-
^AirîtrA  a n i î3 [ .  « în l «'Hndablea en ce aena qu'elle a pour eflet d'é-1 eapéa daa ëivara aa«ea laéeoetaateiBtni que t.

î. M maladiea ĵddAmiquerf par l'a»-’ compagnie de. cUe.i..« de fer du Nord donne à
moyen <lélonm«, ciuelle sera par i_i TillaVucom. Il» !..p«i»«''»Tourq»oa.,ieo. .
pie, ia situation des industnels du NonL „-iae ainsi en lalB«ant en oermanentre dana, ‘ -eaaojets ik»r.t aornbreu». ivpuw la
oceui«nt forcément beaucoup d’éUangei-s Fe., poM.a d. pollc« un dSpiVt de chaux qui
vis-à-vis des industriels des autres ré-:c-t mia grutuitcmcnt ;• la disi>o3iÜuufa- r,jt même poarl«.8é9T«rt qu’un Htonopolé iwpoæ 
gions ? L i  réponse ne fait pas doute. { uiillfK indiK''R(ua. Cuuioura à celui qui en jouit.

Je ne m’arr«'*leral i»as à la difticulté il «»e trouve «galeuivnl duua les \K>btos Je j Nmu ue noiu arrèicruus <juaa» jwluU princi- 
qu-éprouver,lent la plapart ,1e, p»U.ons, ï ï : r , ï ;K " , i 'r  , r L ' ; î " Æ . t  r t i T "
surtout !esiictits.al«>nir >’̂ nh.-rcnieiit la ̂ ^er h ,qu«»t.üi. qul^urra cir« r^lue j.ar i« ci.»f de
coiui>labililé des versemenW. ‘ ‘ pi.iuüiqu«.s., an#,i de {>ar er ducomptabililé des versemen)

M  suic/'€j. y. DWiK

Ka aflot_____________  ___
•î eur* et nut marclisnillaas: ratta cour m 
»tT...i r s ci4é e<)ii*UM A pUiair éea obeU- 

- a eirculâtICHi : uue vui« é« taaanuvra relia, 
le Mvaa. lai daaa «sôUe «ia U Mars at traverae 
nr d.» aorie aue laa ToyaReur» apréa avoir 
li ;i te aarar «Iim cauuuue tlaa clwrreUaa. dea 

Toitures Jo loule a )rte. vuul «a b «ter c./ntra dea 
«•«ifujih Oo tuaua-um aa louiutial oû

iuc-i i>l']>éV4 de «MHialor.
• >bl Hivon» bien 

ühici'ter <p<j lu cli'ir^m ■< 3‘

ï x ; ; .............................
liou >1

rsK marchandiaea
, ............  ’ea e»t paa moina

laa voyatr̂ ura v |iawMnt, uas moins 
................ la circola»t iasuniiuiitu elqua 

uctia. ni duii’.
I cuuJitioua «jua taire f L* comptai

cl dki s jauTiar HiKl.
Klie it';« i>aa ni-poudu.
Fsni.il lui offrir de l'aryc.!», KUc ai-evlera 

peu) «̂ iru. muiicuuimu ia Mlle o c»t paa admise 
parti.ii>er aui béuDiiCda do la ô«)m(iagulo, 
nr |>Oiivuns u->u |< '

Lea iiî éaieurs <
roHOuwi' dau. c

___ __  contrôle doiveat être, aux
auasi. au c-'uraul dc celle silualiou, bt c'cat poar 
nous un sujet d’èt<)nueuie3t qn'ils la toièreot. Soot* 
ile indttrérrntt on n̂ l̂igfntfl on romiiUiKanta en« 
vors U t‘.orapanDiu t Nous ue T«ul.>na le croire.

C'est d'eux cependaut qua devnuaat uoua venir 
aide et protection.

Làaous cn effü le cjlûer do<i chargea accepté par
i«gale,i i 11.

— Le ebemin de fer et tuatea ses dipen* 
daucea seront cuuatammrut anlrataaua ea Uin atat.
(le jiiêoïtrv que I* circulaiî 'u y aoU toujoar» facile 
et s'ire.

Les fraia J’rolretimt «*' jj. s.»\qjeU donneront 
lieu i«.-i rûpai'aliuua. utdiuaireii ou eitreardinairea, 
sci'uul «iutu-reweut à la cLan{e do la Coutpaguie.

Si le clieinin de fer une fois achevé, n’est ^  
toujours le.ju oti lnjii 6ia d y kur% pourvu d'olflce 
û ladiliuciicc d«radmiiiiblraUoii et aus fraia de 
la Cuiiipajttiie, siuî  préjudice. a'U y a lieu, uo 
, api lii'alioii des dispoa Uonsda l'article 40.
' U iiiijulaitl des avances faika sera racoima au 
***«y<n de i<îlaa qu*> le préfet rendra exécutüima.

Art. S4. — Pour toat ee qui coucsme l'antreti<m 
el lea répai-atiooa au cbenis de fer et de aas iégtn- 
itiiiicea. l’entretien du matériel et le aarrica nex> 
ploilaiion. la «'.oinpagnie aer* aounlae an contrôle 
et i la aurveillanen A  l'admUiistratlon.

Outre la aurrelUance oïdiusire. l'admiuiatraUon 
d(-lè|fuera auaai aouvent q«*ella 1a jngera aille, nn 
ou pluiieora enmmlaaaifM ponr recoanattie et 
eonalatar l'état du dieuin do fer, da aes dépen
dances ct Mm uatéricL

11 naraK bors da doute. Vassieurs, qn'ane fara
«le ebeiuia de far dÿM «  du cbanin
Je fer ; U tMt ôgalenent certain que daus uotre 
gare la eireulation n'eal ai aftre oi taeüa et qu’̂  
u'eflt pas en rapport avec laa beaoina de la pepn* 
lation et du cooiuiercc. li piuralt plua carlaw aueora 
que la comt̂ gnie oo sait pas èeuuter noa juatca

Mta par cousèquaot qu’una aoule raa- 
miia&i é l'aulorité su^lenra. Peut- 

pr otecteur des cuoimanes dai- 
____a coiapagule da Nord ans de-

qu'elle a trop oublièa envera la ville da Tour*

"'îrru

coiuj?.

•si SJ..'

r l«s l■h«•nin̂  
. pour lr»v>n>i>r lt- 

» .inpp.'i

gcrsnesojji p.-.iul admi-;. in-iis «-oijinio i l , “ Li le pour rlun-uiim il-  ̂ el d.*» soios
]" uefanliv)im «ju nne p;ir«*ille r.-^triiiion , V'î* )i ,, V A  * >'.»prü.lüiU à
l  favorise les pal'r.n. ,.n,Vl..yanl , l «  .-Iran 11;"̂ “ ,/;",,^;]“ ;.,™^ .lov.ui iout. lu_^l

„ , . filé sanctionne cette
heure» du matin. l’or.lonnan<:e du t i  in;ti obügiilion. 
liHH relaUve h l'oliligatlnn dea paa-veitorts de- La (.laisse 
vra ôlre appUqu-'e darw. tmiios spr dî«pw- mitionaux 
lioua ; en {>orllculior. loiiH«> nd.m.'
60 rapj*orUnt é la rirculation....
rlrt fer nvee dca l.ill-l* pria i

d'nn. tanli-i'.. .1 f.-.u.,.- ,|es pufi-nns
do« ouvrier.s Irain-iis. i’cmplovenr doil 

V IF  INC ID EN T AU REIO H STAQ  verser à la r^ûsso (i fr m par ouvrier 
üerUn. ' »  février. -  AU M. étranger, s./il le maximum de la c«)iitrl-

W iadthofut dérclûp»»« une prUitoinioti tèu button a Ia'(iielltî il jxmrrait «dre oblige 
dant i  accorder uno r̂im̂ ' de mlflo mark-< ; s’il employait nu rranruis. De la sorte' se 
iMix i.oM»-vnic ers qnl ont fait dOiuc aus d.' fonne une masse, un fonds de K'serve, 
acrvlci'. qui doit servir âboMilier. ù augmenter les

u. Kilchcr, liWi-.l, coiiibiil cclic pn.|.o,i |Ka,si„„:, ,|es li'llailés. \'uilii les Imita nul 
‘”VÎ- . . . 1 I J. ,  ̂ .M U -, font roriginalité tle la proposition.

Les Criminels
DE RONCHIH, D'ASCQ ET DE MERLIIKHIT

llifr. M. Miiuliou. |>r

.......... .........  , demie
du wir, uue audiUon du m«‘ rveili<'U\ appa- 
«•il «l'IiiliBon, au café do l’HiH»;! du â
l'ourcoing.

l.a uî ni" uura lieiuni-rcr«;di iniars,
uutlrwl Calé de Houbaix.

f.e p}ronov'iapheenr#‘ '̂isfr<'ra v'HM 1<-*« wiik 
lu l'ubüc des conversation..*. tHonolo»:ae-t,

li donc rbciiineiir, HiMaicurs. de voaa proposer

, _  , . .......V. ,c la r-aïe lie liüulaiix qui cl^iuue é
Le phonographe i  Roubaix et i  Tour- dvg.mUcr .ur lus piuwuU uial-̂ rô 1m rtvt'toinema 

coing. -  M. Uaî ’oon, in^ènieui, duiineru ' >'11 lùlozino uuJidve ftiitiat-i'ire à cau«e Je celte

i>*ïi Inf» -i.iiwm ..,1 r..i. i . ***“ tontativea «miablea

de (kfendre lui-m<'me an maniè re «le voir. - 
Les HWraux venl«'n( prêter Iour«5oûcoiirs au 
iîwverneméol, nwi* lour attitude h Até pour 
idnsi dire cn t«>ntf! ciri'i>nj»tonc«' en oppi»sition 
Mveeleur* Intmliifn** d’ftn|onrd'hni, iU «tnt 
ropona*  ̂dopiiin IKHii lu plupart «b-s propoai-

, ; .M. {..r̂ rand, j;»ge 
lll«nl|pnrallrrni »on..al.iii., I-.» d-’
.......* qui l'ailiet avait fait d«’s »i»nJi lvnc* '.

Ces dot/>nus aont d-t.\ : d'abjtd siriHuait. 
cl en 8<M:onil lieu i ’Iancboo. qui » -̂ l uioiu.-* n'.~ 
nriualif; du reste, c'esi {tour Hin-̂ i diro ÿlraa- 
sari seul qui prend lu purole. « :<’s d«'iix dêt«*.- 
nus sont di?9 fniuthnirs ni-eiili î-t'-'. i-n kK- 
qiicls, hormis ce délit, tu iu>ti<'<- croit |>üu* 
voir mettre sa cuOÜance. Klle a « té < .̂ nliuuilc 
dun̂  cetlc idée, quand ''llea vu lu fur<'ur de 
HalUi-t (lès qu'il a étû mia • n présence de 
Slra»>art. N'étaient lê  quatre gradarmta

Uou de lu table dc niortaUté 
Caûse iiaiiouitle «Je Im vieillesse, table de 
mortalité «iui leur somhlf bien établie, et
ailoptant le taux d’inlér<'i de 'i p. t) u. . . . . .  ...................
»ni'nn«> wiisinu d<» yMl fr >fr-i iicniii«?<* ;'i ' 'oicidn re tc la d. posillon. un i>eu r.v 
i.  n.?f Jî? iV!r m« .. ?r - fJ de .Sirassart û M. le Procureur g«inAra!t.tJ ans an Iravailleni qui aura vej'sé Lj fr. wnnj-f. #mif#fn4«rfn«fi#r •nfnn nmn

Réunion de 
coiuiuisHions
'i lieuroa 11 ’ ■!'
rilùUî'-de-Vill suivantes ;

1* Oliemtu \ioin.i 
sioOH Je luiminis. :

I itclioitir lie*) lorraine}

IS 'j' LuulevHrd Luiurdairo, 
'•iirille: :>' l ’iace <ll)o\riiil. 
dc i'*“*̂ea

i ida
, ‘lU

iHifr.n.") par j«iur. j>enibmt 
!ive«' « inilribulifin égale dnpa- 

n travailb'ur ayant elTeclué de 
vei-semenl arriver

D^|MHlli«a lie StrstMfuirl
Voici dn re tc la di’position. un |>eu rt'̂  

sart û M. le Procureur g< 
«nîllet, aan* t«nifefotsdonn#T anrnn 

se spra t llatt-̂  d'avoir etlourln nnn 
feiiiBn» îiller. k-aur-Mer, qu'il av.dt Irouvér,

..............................  ..............  't.
iui*ce oi cela était

•M. ttitcher répvM l que .M. ' .aprivii 
l aoinde re|K>aàs«i uu cun':<>ur-> qui o 

otvit, U ajouttf qu« M. t' ,
' I lo* arniw» bninau««s da Li« 

n'auront pua Umùm.’ ei'cici*-
___________é la moindre valeur de I bô k-

u>e %iû n'est que la poatiehe de Bismarck.
L% &eifih»taK Mpouaae le projet du (.iow%«r. 

nement. qni deinand-.xU dev priin«>s pour leh 
'*n«Mitttaars sjrnat «  it l i  f.n» d^wsrvkeel 
a>Luft£ 1« pro^siQoit de M. Windlhor.-d. '

lawaM ew o«u(, i 
' «al «epruodra lo* 
>M|«W iw ^  da n'a 
. Oé» étant donné la

uirer n o i r v i n < ^  . v . « . . y . » - . •
doat l>i«u 'à une retraik*«l« stm lr.. oliiit'en augmen- P‘’o‘-'dei' A un acconclieiueni. Luillet m» >«»rMti 

;un lle  varwincnl il p .iirra faciienient en i'"t'''tluitcl...vi ollo en vr.'IosUiil rpi'il »v.ii 
.ivi U-. „,oi„s de temp. ..i.coi. ac,,uwr „ i, . , .n .

eut facilement a«;cc8 daob h place, l'oa leis 
introduit, baillet aurait Ué bvas et jambes '

Ü e y a iè r e  U eu j'e
wm̂ pwtudmm 4 « pmwi Mataiel

Fnris. W  firrier. »  Cornais coawifnsnee 
du voto do )• Chamhre, M. CosntoSs vn, 
aiu l n 'i l  r «  dMnri é U tn im  dMner én  h  •apfNa«i«B 4» }«« aw '
« M M »-*»  cMraM- 

A|Cttv4 » M l  im gnieheisda pnn i 
loel aar*nt fMmés et dna mesiea lignoNU 

«oatra ka Wokankor..

U  B E ^ I Q U E '  
L te -I N M i M a i p r  t  I n u lln

l>x-g<‘nérut Bonbkgrr 
léjbme mnia ta mal-

les c
Le mo<lc de versemeul et de liquidation 

dea rentes. W régime concernant leac^- 
b^talre«, 1«» coujoiuta. soat l'oiijet 4e 
dia|KxùUonH déUiUéea «Una U iM-oitositiAn 
qna nous vm>ons de ré-.Mmer: U réserve 
«•«■stitnée par le moven original qui a été 
indiqué sert n bonifier lea pJn» faiblffi 
P<*a8lWis pendaiif h  pérhïde transitoire 
dcé débutH, et A assnrer en tout lemps le 
liénéüca d’une liquidation aur le piad de 
4 t>iO i  toutea lea retrèiitaa moinorea de 
^tiOfr.: les laga. les capitaux acquia poi- 
la «aiasa aerveut à boulAer lea ^naions 
des invalides. Les syndicats, las aociétéa 
(to aecovrs peuvent piendre A leur compte 
les versements de$> assurés.

Les stitauTS de eetta propoaition sot 
aneuaement etu^éa montrent clairement 
H Préoccupation de ne ptflnt a'engsger 
tlans iesooiallame<fEtal, qti’Ks repmeii- 
tint comme contraire au {Principe moral
da U raspousaliililé, do sauvegarder lu 
dignité, la libre arbitra do l'ouvriar, de 
luTkûsser la mérifed'un saoriAee voloo- 
taira, maia Hs penaant qn'U n’aat paa ae«
M lamant foaaihla. pour la succéa da 
Penvre, de sa fier à l activité individuelle 
at, quolqn*iI Iw r en cofite, ils ne oomp- 
loBt» di»ciit-ils, ni aur la sentiment d’fiu- 
^ tita , ni sur le uoupamant apMiUÿi 
dat inléraaaén. Maia aiaa aur fiio i.«a
|Bi)dantïaurae*pérancaB*Jenedîrai|i*a ________ _________ __
aaae'aaisnr leMntimanieontraire, sork i Aaraa oatte ominwataiioa,1. .tl______ -----------------  J. Ait A.

la adge-Xeuno, «t, apràa l'avoir ^U'uugléa, lul

gignemoot.

culp.\ . - ,
maison centrale de J/>oa, qu'il s'eid n;ndu é 
BercV, prés de sn famlllo et qn'il e.t revenu 
coucher ft LUle, U t7 juUlet, cher la Ve Le
brun, qui demeurait alors rua Détournée, 0 et 
actaenemoat ma Rsiisbonne.

Or, In To Lebrun a prouvé au jage d' 
truction, par son livre de logfement. que Emu- 
let n'était descendu chez eue que la Üô antra 
9 heuras et to heuias dn sort, c*«at*iHthis 

elquea hcuraji aprée le crime de Üerc)i-)>W-

,:onceraant le crime de'Fouqiiiiirfs-lai-Q4- 
IhMBe, Baillet STiralt déclaré A Straasert qnll 
s'étnrt Arigé ft pted, de Üéthr.ae ft Fonqu l^ 
i> tl a«l^arrivé* 11 beara# lf.* dtt eolr. 
i i  s’esl fatrodutt datfH la «nre, (5omme à 

Aacq, à l'aide d'eacalade et d'effraction. Phis 
11 aa>t entré daaa )« chambre de Mlli' Amédro 
qu’il a careeaée at ft quf tl a demandé de l'ar
gent ; ii en a ol>(entf 8 fr. Sîl. De h nféaa, U 
eet arrivé an cofft qu'il a d'nliord tenté d'é» 
trangler, el. vovant qu’il n’arrivait paa 
Vite ft a«a Im , ll Ta ariMfnmé da troh 
«leaerpetle.

Ooama ponr Berek, BaDlet oppose lea 49- 
nétnttem las ^  fmmllM anv dirsa da 
Straseart. •<r « r  <« aanlart mt ttr nttl,Straseart. •» ^  nenleti JUM' 
en terrAtanlrt, m  na leraC pa» tepfamtnt ‘poftrvisM fuitr ̂ ande.

jsHMÎeea m  rtMifféraoca da l ’oavner; jcbTnme

|M-tit Ik-auiitiml, rcL-lilicatioti >Ia l'ulip 
n' il jatc à ci-'jcr culi-o )t->ubaix ct L' i4ei l

Iea fournitures «l'ulelicr pour 1 Institut Turgot, 
aum Ueu le mardi 17 mars 181U, dans l'u 
«les Hallea de lu Mairie, 

l’rpiuicr lot : IV-jwnse pourie bois,

Cautionaeiiu'nt ù verser, 100 fr.

Un accident boulevard de Belfort. — l
ouvrier Hi»pr»Heur de ia nuiison Motte cl De- 
Icochr»', Ijoultvanl de IJclforl, aoimu'r \tm- 
ha«!j!>iotn-lv, ftfifi lie IH ann, vonlant s'uppro- 
ch r ll-ip Il'uiie {-i.rcde Û ;5U« aur un 
itivlier .M ĝcri, a eu le biaa gjuclio pri.x ' iilri. 
deux rouleaux.

Iinuir-diafemeiit on appela M. le docteur 
Druellv', qui vint pro'iiÿu«'r df.- (‘oins tiu 
blessé et constata <^'il avait le braü droit 
Iractur*'.

Vanbasibrouck a ensuite été reconduit chez 
Bcs parents

. _ prochain aera précédé di 
dont la date a été tlxée ft nupurd'hul diman
che ler mara.

Cecoacours. auquel prendront part 24 ao- 
eiéiés (maonisea et belgea, aum Ueu daaa le 
parc uni vient d’étre coaslmit ehex M. KJeurv 
Kioria, mé du Vieil-Ahreavoir. li j  aum tââO 
fmncs de prix, ainai rwpartia : ler prix tnu 
fv.«^  dUUrr.,de!£>)fr..^prixdalUU fr., '

Vour le «oflcours da mnrs, dn sociélAa 
ont dftià envoyé leur adhésion. Le montant 
dea pl IX qui aeront décernée s'élève é O.jtu 
fmnOH. La voici la nomanclature : ler prix 
l.U » franc», i*  70U fr., :te diO fr., 4e 4UÜ fr., 
5e m  tr.. Oc 4)0 fr., 9 prix de iriiK, et âO fr. 
ft chacun des iH perdants du premier tonr.

I^na sa chate 11 s'eat fncturé 1a jambe 

tranaporté ft i’U^tel-Dieu, ft Ron-

aa Saiati-QBUtin. — ;
9 s’est d(cM^ chei U.

, iiibMicuis, rai,«i 
liére di; 1< CoiiipitilB'S. Au Im 
J..y.tlcm. iit qu'elU. d-.ll. -Ilo c.;;, 
i-ii.oad qu’ülk t>ail f.iuuvi «.1 vui

faire pajer suut realéae

part qiif. TU l'augQieDtstion 
a^rt Ui-a vo;a||cur8 et daa

K’ .n’üfi-.'a tu if iini'l-iaunt cYm' iILIi- 'ra.« * niartüanüi->c« aopuii iSül. épo«lu oa la gare fut

!.o S ,\ i.v > i,a . i.„ i . ,, i ''i/ c ;;u ;, '. .,- r i;r .:£ v l? ^ ^ ^ ^
. tue du.̂ aal ce muRo|)ole lui a élü accorté ao* tn»

« ,7*.] ! psnic;ilici, de ae» actionuairee; qu’cUa en*
Sic dw.»c ^s l‘-irücl« ̂  du Utre 11 au cahier dea

cuari/es ua Mlo a aci uplc,
A. a jouir „ia-i uiotif». le t’̂ OMil manieipal émoi le

i>(..u<Uut telle lillre a cu uu léaultal. l.e ' “i?!'-,, ... .,,,1 ...i... .m.. ii vui. .r 
\yiC4 : la compagiiia â diliĉ uO aupr  ̂ de M. ic : ‘ .f’' ' 'fi .i?.r ,̂ h ^
i ro” . ™ n i  i ï ï  'r li 1“  Vadiuiniatration muulcif«)e^^LM une

,Vl. H.t r .̂ -1 • »''P»̂ n,o teuîutive Je coiicilialioti Hupria de l'Ad*
eoud.*,,.

K 3 . airriw ̂  ' *'• ‘«'V >• ‘1"S r«dnilnislra.
?«c i ï  et d-«Made , Uou muaicij^ sitjuaUàl'auMMila s«,>«ri.»ere l’etal
 ̂nu?^j1l stfju d. pmdr, notre t-vialu elle a e„ 

unipari* eu un tour duuiHin, aan» crier i(arel Mai 
HiunU Jiyaait do nom le i>aj’üj cllo 1 ‘ '

M qu'ello r'

.'i Je Ui\>uciliaUoii.

!l 1 ■ quea- 

quos*

tails

InsufÛsai.tH.
1 nifre cOinpM (fiitl «Iip «l'ail. Opoudant il Cfl 
\'s»»-iire que noj.n daus qadque» de
là.
Eu IWi. époque où U lut ugrandia, Tour- 

i)ind comptait M.ugu bahiunU eoviroo. le iralic de 
I L'jre élalt le suivant;
Vüv«B<*«r* au ilûjiaft et é l'arrivée iWrt.8«é. 
Arnvs(tes «>1 czpo«iiUonM en grande Titosuc l.ijü

Arrivages et exp<'-diil<)us en petite ri{«>«9e

rr.>Juil tolal fr. l,->a.U2oi.
Anjooi-a'hui , ’i'oamiu(,' couq>te &J,000 hsbi

Le trsfle cu 18̂ . Jwnli-re anuéc dont j'ai la 
•laustlqoe cooipkMe s'èl« U solTanl :

V<̂ rB̂ •̂.lrt su d.Vptrt«l à )'arriT<>e '.M.ia*. 
Arrivages *(expMitl»u en graa«te vitoeae 8.810

PtvUull tuUd lr. iL
Ainsi, eu 116s. le trille rail pre«iiie tnp!û e< 

911 peui affirmer ssui crainte qu’aujourdiiui U 
le thrle esl atKtot ou I mu prés.

Kl notre paavregin^-dla trii>lé»t 
>lêlaa, nont On dlnilsu conlrair» qu'e}l<' ne ra- 

taUiHi, «onMW las Twiliis geua, aa fur etft meenre 
qu'elle •levait iirandlr.

Kn effok «Ue pouM>il Ü f a uea d'sanî ies, troix 
. lapt (telles salles d’AlInnlos. elles ëtalcnl fiouveni 
iMnd̂ s. mais é ln rigueur sufUMnies.

Ou'en « fatt la T/Ominanief Klle en a auppriou. 
denx et de la trolat^ aile en a faU trots, occn- 
paal enseoible uœ n»«rfleie d’eavir» ta métrea 
(quarante sMrea) desl ü faul défalquer l'aat>eer 
prie par Ua aéparaliou et par lea banqnetlea.

VuUé, Maaaiean. |«s aaUea d'aHaatea qae U 
Compagnie da Nord oSn aux quatre ewt uuH» 

'***'*** rreoneat leur traiu A

. uciiamlude fer 
resielenco d'uno voie dedu Nord,

KUitù du 11___ ___________ __ ____________
{ax iH'rJuH, Jes <|iiHis et CH ĉuirai. l'Inauflî anf* 
(J'iJa iraie toul euliére.

Je pile uiuüi>ieuk lo Piéeideiil de iiu-Uce aux \oit

En-'iin,.,. ~  Dans le comple-renOu du tJ.jnseil 
luuuitiçdl que ooaa avont publie hl«r. Jet (fpo* 
graphes coiif«;olani on ne «ait trop Lotirquoi. 
notre honorable coneitoyen M.Pehiens avec l'ax- 
accbivtste du départesaeat du Nord, ent fait précé. 
-er aon nom da oiT^hé.

Quoique nou panaloas biea que U. D.>kaece

toarselu
Cep«^at H ost jŝ ls de mentioanar qu’il sU.te 
se aoÉle dea paa-perdes. Mala qaetle saUet Cent 
’ -.ü----------d«it Je tiefs e*l oeaapé■fiurmU »Mrw aen 

i«c W Uuiw.ua apii k 
imacaledea bagâ iSl « psr le. bibÛ^iÿ^WM

Acoident da voiture. >- Hier vers i  h. It4. 
le tramway qui fait le aervice entre in (iraad* 
Place et ni6tel dea voTSfenra a été i^s en 
écharpe ft un eaxreiour par un csmloa. Le 
derrière du car a été démoli. U ne aa troovait 
aur le tramway qu’on voyageur «rui n'a eu 
aucun mal.

la Croix-liouge, desoaadait- avec an vôüdre 
la ma >'otre-Dama dea lages, longue sou* 
daia l'essieu se romptt net.

U. btaeiet aoa «somealiqne qui l'aoeompn* 
gnait forent projetée snr le pavé mais na ra> 
çnrent que de l^ res  oontuaroDs.

I<a roue droite qui était aorlle de ressleu 
roula seule anr un ivarconr de 40 méiroa.

Singulière eoinoldenca, Ceet la danaléme 
foiaen huit >ours que M. Staël éprouve la 
même accident.

a Roubais, 81, me 4as Angea. naaaant me d»

tura la chevHIa droita.
Âfréa avair sapa Ma areoiiers aohu da H,

le docieur l>ammeHnx, le hiv>eè n (lé réPoa* 
duit en voitore ft eon domlĉ V.


